
✓ Allocution du pasteur évangélique, ami du Pape, Traettino Giovani. 

Il y a 2 ans, le pape François est allé à Caserte, pour partager un repas à l’église de la 

Réconciliation, au temple évangélique. Une relation d’amitié le lie au pasteur évangélique 

Trentino Giovani. 

« Bonsoir mes frères et mes sœurs. Je salue avec affection les cardinaux, les pasteurs, tous. 

Bonsoir cher et bien-aimé Pape François. Merci avant tout d’avoir organisé cet évènement, 

de nous avoir invités à cette veillée de pentecôte. Merci de nous avoir voulu, nous aussi 

évangéliques et pentecôtistes, pour l’anniversaire de la naissance du Renouveau 

charismatique. Cela coïncide d’ailleurs avec le 500ième anniversaire de la Réforme. Le seul 

fait de nous avoir appeler ensemble, ici, au cirque Massimo, mouillé du sang chrétien des 

martyrs, souligne la relation que vous voyez au mouvement. Notre appartenance à la même 

source de l’Esprit Saint. La racine et la vocation, de mon point de vue, est clairement 

œcuménique du mouvement charismatique et pentecôtal. Nous sommes ici car nous sommes 

contaminés par un rêve, je parle du rêve qui remonte à avant la fondation du monde, dont 

parle Paul. C’est le rêve d’un Dieu qui est relation, d’un Dieu qui est communion d’amour, 

dans son essence la plus profonde, car il vit à l’intérieur dans un mouvement incessant 

d’amour. D’un Dieu qui avant d’aimer, est amour, comme le dit Jean. Pour paraphraser 

l’évangile de Jean : « Au début, était la communion, et la communion était Dieu. Sans elle, 

aucune chose n’a été faite. Je parlerai de l’évangile du désir. Dieu a désiré depuis toujours, 

étendre à sa créature, son entier mouvement d’amour. Cette communion précisément. Cette 

décision précisément d’émigrer dans le cœur de l’homme pour en faire, pour la plénitude des 

temps, son habitation. Il nous a rendu visite en Christ. Il l’a fait en personne. Il a soufflé sur 

nous, l’apôtre dit que par le biais de l’Esprit saint, il y a eu la Pentecôte. L’amour a été 

répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint d’amour, une habitation comme pour une nouvelle 

incarnation. Le désir de communion profonde, intimité, amour. C’est pour cela qu’il est écrit 

que ceux qui s’unissent au Seigneur, sont un seul Esprit avec Lui. Vous ne savez pas que votre 

cœur est le temple de l’Esprit Saint que vous avez reçu, et que Dieu est en vous, dit Paul aux 

Corinthiens. Car Dieu voulait pour Lui, des murs de chair plutôt que de toile, ou de pierre ou 

même d’or. Il voulait que nous fassions une expérience personnelle de Dieu à l’intérieur de 

nous. Nous devrions considérer l’expérience que Dieu a voulu faire en chacun de nous. À la 

pentecôte, la vie entière de Dieu nous a visités, à travers nos cœurs transpercés. En ce jour 

enfin, Il est entré et la prophétie d’Ezéchiel s’est réalisée : « Je vous donnerai un cœur 

nouveau et je mettrai en vous un Esprit nouveau. J’ôterai votre cœur de pierre et Je mettrai 

en vous un cœur de chair. Je mettrai en vous Mon esprit et Je ferai en sorte que vous 

marchiez selon mes vies. Vous mettrez en pratique mes prescriptions. Ainsi Il a ouvert la voie 

au dialogue en chacun de nous, dont nous faisons l’expérience. Il nous a rendu capable de 

l’étreinte fraternelle. Nous sommes devenus membres de Sa nature. Une partie entière de 

Dieu nous a été communiquée. En nous abreuvant au fleuve de l’Esprit Saint, nous pouvons 

nous rapprocher de Dieu et grandir dans l’amour pour nos frères, chaque jour davantage. 

Cette révélation apporte la révolution dans nos vies. A présent, ancrés dans la communion 

avec Dieu, nous pourrons grandir ensemble dans l’unité, dans la communion avec les enfants 

de Dieu. La vocation du mouvement pentecôtiste et charismatique, le mouvement de la 

Pentecôte de l’Esprit saint, est un seul mouvement : C’est un renouveau de la vie et il a la 

vocation de l’unité des enfants de Dieu. Les deux choses vont de pair, selon moi. C’est un 

mouvement de réconciliation. Car la Pentecôte n’est pas seulement la vie, mais aussi la paix. 

La pentecôte des Actes, Esprit et vie pour la personne : tous furent remplis de l’ESPRIT. Vie 

et paix pour la communauté de Jérusalem. Je pense à Ezéchiel 37 : Esprit et vie pour la 

résurrection, et juste après pour la réconciliation. La pentecôte de Césarée qui fait tomber les 



murs de division. Vie et paix, résurrection et réconciliation, un binôme qui s’accompagne 

toujours du Seigneur.  Durant un cénacle de prière, dans mon salon, il y a 40 ans, nous 

cherchions la présence de Dieu. Nous avons été envahis de joie et d’harmonie. Nous avons 

ressenti l’étreinte de Dieu pour tous Ses enfants sans distinction de confession, liturgie, race 

ou géographie. Cela a duré jusqu’à aujourd’hui. Le Seigneur nous a surpris en nous 

encourageant : une fois, à Paris, le Seigneur m’a dit : « tu laveras les pieds à un leader 

charismatique (catholique) ». Nous avons obéi et lavé les pieds à frère Antonio. A partir de 

là, le processus a été lancé. Je n’aurais jamais imaginé à l’époque ce que le Seigneur aurait 

fait les années suivantes. C’est un temps glorieux, nous avons vécu des événements vraiment 

imprévus. En l’automne de cette même année, le Seigneur nous avait préparés dans une 

vision, d’un sentier qui courait entre 2 champs séparés de barbelés. On se blessait les uns les 

autres sans arriver à nous comprendre. On tombait, on se relevait, on continuait. Au bout du 

sentier, une croix. Après la croix, sur tout l’horizon un seul champ, sans fil barbelé. Au 

printemps de 86, après la demande de pardon de la persécution de la part des responsables 

envers le renouveau charismatique, est entré dans ma chambre une voix : le seigneur me 

demande d’ouvrir les bras en forme de croix et me maintient assis pour un temps bref et 

infini. Je pleure. J’ai compris alors que les vocations du Seigneur passent toutes par la Croix. 

Il ne faut pas prendre peur lorsqu’il y a un moment de croix. Une saison féconde a suivi, une 

communion des charismatiques et des pentecôtistes à Buenos Aires. De nombreux contacts 

jusqu’au meeting de 2006 et la rencontre avec le cardinal Bergogglio, à Lun Park. Nous 

étions préparés par les relations avec le cardinal. Certains sont parmi nous ce soir. En 2007, 

le père Cantalamessa est venu à Buenos Aires et nous avons eu une importante réunion de 

prière. En 2013, à notre plus grande joie et surprise, le cardinal Bergogglio est devenu pape. 

Avec l’élection de François, une nouvelle saison s’est ouverte, en particulier pour les 

relations avec nous. Le développement sans précédent des relations du Pape avec de 

nombreux pasteurs, sa visite à Caserte, chez nous, avec la demande de pardon aux 

pentecôtistes italiens ; les encouragements à de nombreuses démarches d’unité aux USA ; il y 

a ici ce soir, de nombreux pasteurs américains pour témoigner du chemin parcouru en 

quelques années jusqu’à cette soirée historique, ce soir. Pour moi qui ai des années 

d’expérience derrière moi, je peux dire qu’il s’agit d’un vrai kaïros de Dieu. De cela découle 

un nouvel aspect de notre responsabilité. Si tout cela est vrai, nous sommes encouragés mais 

aussi défiés à entrer encore plus profondément dans la vocation historique de notre 

spiritualité pentecôtiste et charismatique. Contribuer au réveil de l’Église toute entière et 

deuxièmement, de son unité. Car l’Eglise est l’unique épouse. Dieu n’est pas polygame, Il n’a 

qu’une seule épouse. La méthode proposée par l’apôtre Paul, est que poursuivant la vérité 

dans l’amour, nous partons du fondement de l’unité dans l’Esprit dont a parlé aussi le père 

Raniero Cantalamessa pour cheminer ensemble, comme le dit aussi le Pape François. Nous 

marchons ensemble, dans la confiance, vers l’unité de la foi, en vue de la pleine réalisation 

visible de l’unité du Corps du Christ. Jésus est le Seigneur de toute l’Église. Prions tous 

ensemble pour ne faire qu’un et que le monde croie. » 

« Qu’ils soient un afin que le monde croie ». 

 


